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373O U E S T I O N S R E S O L U E S.

de ~[x’h’, x"h",...., x(k)h(k), x(k+I )], fonction de la seule variable x(k+I),
et dont un autre état particulier est FI[x’h’, x"h",....x(k)h(k), x(k+I)a(k+I)] ;
donc (t) on doit avoir yh’h" .... h(k) h(k+ I)=I [x’h’, x"h",...x(k)h(k), x(k+I)h(k+ I)],
comme nous l’ayons annonce.

IV. Conclusion. La proposition étant effectivement prouvée (I), (II)
pour k=I, k=2, il s’ensuit (111) qu’clle est vraie pour k=3,k=4,...,
pour un nombre quelconque , pour un nombre m de variables.

V. Il est maintenant facile de voir que cette proposition embrasse,
dans sa généralité, toutes celles qui concernent les incommensurables les
formules trigonométriques , le développement de (I+z)m, m étant
quelconque, etc., etc. Il y a plus, elle s’applique à des fonctions com-
posées de plusieurs séries séparées, comme sont les ordonnées des

deux parties d’une hyperbole ; la loi de continuité étant conservée,
dans les deux séries distinctes y par les expressions imaginaires qui
entre autres propriétés , ont l’importante destination de lier des résul-
tats qui, sans leurs intermédiaires, sembleraient isolés les uns des autres.

QUESTIONS RÉSOLUES.
Solution du premier des deux problèmes proposés à la

page 292 de ce volume ;
Par M. V E C T E N , professeur de mathématiques spéciales

au lycée de Nismes.

ENONCÉ. Deux villes se troupent situées dune manière connue,
d’un même côté cl’un canal rectiligne.

On veut établir un pont sur ce canal, et construire une route

de communication de ce pont aux deux villes pour l’usage desquelles
il est destiné.
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11 s’agit de déterminer en quel lieu il faut établir ce pont , et

de quelle manière on doit diriger les branches de la route , pour

que la longueur totale de celle-ci soit la moindre possible ?
Solution. Soit AB ( fin. 7 ) la direction du canal , soient M, M’,

les deux villes desquelles soient abaissées sur AB les perpendiculaires
MP , M’P’ ; soit prolongée l’une quelconque MP de ces perpendi-
culaires, au-delà de AB, d’une quantité PN=PM soit menée M’N
coupant AB en K et soit joint MK.

Si chacun des deux angles égaux MKP, M’KP’ n’excède pas 30°;
ou, ce qui revient au même , si aucune des perpendiculaires MP
ou M’P’ n’excède la moitié de MK ou M’K, le point K sera celui
où il faudra établir le pont, et on communiquera de ce pont aux
deux villes par les routes KM, KM’.

Si les angles égaux MKP , M’KP’ excèdent 30° ; ou, ce qui revient
au même, si KM et KM’ sont moindres que les doubles de MP et M’P’

respectivement ; après avoir joint M , M’ par une droite coupant en 
A la direction du canal, on examinera quelle est la grandeur de l’angle
MAP.

Si- cet angle n’est pas moindre que 30°, ou, ce qui revient au

même, si MP et M’P’ ne sont pas moindres que les moitiés de AM

et AMI respectivement , le pont devra être établi au pied P de la
perpendiculàire abaissée , sur la direction du canal de la ville qui
en est la plus voisine ; et on communiquera de ce pont aux deux
villes par la route PMM/. 

Si enfin l’angle MAP est moindre que 30° , c’est-à-dire, si MP

et M’P’ sont moindres que les moitiés respectives de AM et AM’,
les angles MKP et M’KP’ étant toujours plus grands que 30° , on
construira de la manière suivante :

Tout étant d’ailleurs dans la figure 8 comme dans la figure 7,
soient décrits des points M , M’ , comme centres , et avec des rayons
arbitraires , des arcs coupant MP et M’P’ en d et d’; de ces points
d et dl comme centres , et avec les mêmes rayons respectifs , soient
décrits de nouveaux arcs coupant les premiers en é et e’ ; soient
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enfin menées Me et M’e’ , se coupant en m ; en abaissant, de ce
dernier point, une perpendiculaire sur AB , le pied K de cette perpendi-
culaire sera l’emplacement du pont, et on communiquera de ce pont
aux deux villes au moyen des trois branches de route mM, mM’, mK,
formant autour de leur point de concours in des angles égaux entre
eux et a quatre tiers d’angle droit (*).

SOLUTIONS PUREMENT GÉOMÉTRIQUES des problèmes de
minimis proposés aux pages I96 , 232 et 292 de çe
volume , et de divers autres problèmes analogues ;

Par un A B O N N É. G E R G O N N E .

MON dessein n’étant pas ici de discuter les diverses circonstances

qui peuvent modifier la solution des problèmes que je me propose
d’enseigner à construire , et même les rendre Impossibles je supposerai
constamment dans tout ce qui va suivre , que les données sont choi-
sies de manière à ce que ces problèmes puissent être résolus, et puissent
fournir toutes les solutions que leur nature -comporte. Au surplus)
les constructions que je vais indiquer étant fort simples, il sera facile,
pour tout lecteur intelligent , de suppléer à ce que , dans la vue

,d’abréger, j’aurai volontairement omis.
J’avertis , une fois pour toute , que tous les points , droites et cercles

dont il va être question, sont constamment supposés appartenir à un
même plan. 

Pour parvenir plus facilement à mon but, je vais d’abord rappeler et
démontrer brièvement deux propositions connues.

i. LEMME 1. Le point d’une droite donnée dont la somme dcs 

(*) Toutes ces diverses constructions se trouvent démontrées par l’analise, dans la
note remise aux rédacteurs par M. Vecten, et que le défaut d’espace a force de ne
donner que par extrait. 

( Note des éditeurs. )


